Français – Lecture et compréhension — CE1 — Période 3
Les fables : des histoires d'animaux qui font réfléchir
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de français cycle 2, CE1 : écouter et comprendre des textes lus ; identifier le genre ; comprendre l'implicite avec l'aide de l'adulte ; participer à des échanges. Aligné sur « les fables et la morale » du CE2 et du CM1 en période 3.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Reconnaître une fable.
1. Comprendre ce qu'est une morale.
1. Identifier ce que représentent les animaux.
1. Discuter d'une morale.

	Compétences travaillées
	1. Lire et comprendre
1. Écouter pour comprendre
1. Comprendre l'implicite
1. Participer à des échanges

	Prérequis
	1. P1 : le héros, actions et émotions
1. P2 : les quatre étapes du conte, les trois rôles

	Matériel / supports
	1. Recueil de fables adaptées ; images d'animaux ; affiches
1. Annexes 1-3 ; projections 1-3

	Évaluation
	1. Évaluation formative : repérages ; échanges.
1. Évaluation finale : reconnaître une fable ; dire la morale avec ses mots ; expliquer ce que représente un animal.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : longueur de la fable ; nombre de morales.
1. Qualitative : choisir la morale parmi trois en ★ ; la formuler seul en ★★★.
1. LA FABLE EST TOUJOURS LUE À VOIX HAUTE PAR L'ADULTE, plusieurs fois. Le texte des fables est difficile.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Ce qu'est une fable
	Reconnaître une fable et la distinguer du conte.
	45 min

	2
	La morale
	Comprendre et formuler une morale.
	45 min

	3
	Ce que représentent les animaux
	Comprendre la valeur symbolique des personnages.
	45 min

	4
	Est-ce qu'on est d'accord
	Discuter d'une morale.
	45 min

	5
	Bilan et évaluation
	Évaluer les acquis de la période.
	45 min




SÉANCE 1 / 5 — Ce qu'est une fable
	Objectif
	Reconnaître une fable et la distinguer du conte.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Fables ; contes ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce n'est pas un conte
collectif
	22'
	1. Projection 1 : ce qu'est une fable.
1. ON LIT UNE FABLE COURTE, À VOIX HAUTE. Puis on la relit.
1. ON RELIT TOUJOURS UNE FABLE. Elle est courte, et elle est dense.
1. Une seule lecture ne suffit jamais.
1. ET ON COMPARE AVEC LES CONTES DE LA PÉRIODE 2.
1. CE QUI SE RESSEMBLE :
1. Il y a des personnages. Il y a un problème. Il y a une fin.
1. Et les animaux parlent, comme dans les contes.
1. MAIS CE QUI CHANGE, et c'est frappant :
1. UNE FABLE EST BEAUCOUP PLUS COURTE. Quelques lignes seulement.
1. IL N'Y A PRESQUE PAS DE DESCRIPTION. On va droit au but.
1. LES PERSONNAGES SONT PRESQUE TOUJOURS DES ANIMAUX.
1. ET SURTOUT : À LA FIN, IL Y A UNE LEÇON.
1. ON APPELLE ÇA LA MORALE.
1. LA MORALE, C'EST CE QUE L'HISTOIRE VEUT NOUS FAIRE COMPRENDRE.
1. C'EST LA DIFFÉRENCE PRINCIPALE :
1. LE CONTE VEUT NOUS FAIRE RÊVER. LA FABLE VEUT NOUS FAIRE RÉFLÉCHIR.
1. ET IL Y A ENCORE UNE DIFFÉRENCE, qui surprend :
1. UNE FABLE NE FINIT PAS TOUJOURS BIEN.
1. Souvent, quelqu'un se fait avoir. Et ça reste comme ça.
1. Dans un conte, à la fin, tout s'arrange. Pas dans une fable.
1. POURQUOI : parce que la fable montre ce qui arrive VRAIMENT.
1. Pas ce qu'on voudrait qui arrive.
1. C'EST POUR ÇA QU'ELLE FAIT RÉFLÉCHIR.

	On compare
binômes
	13'
	1. Quatre textes courts à trier : fable ou conte ?
1. ET ON DIT L'INDICE : la longueur, les animaux, la leçon à la fin.
1. L'INDICE COMPTE PLUS QUE LA RÉPONSE.

	Trace
individuel
	10'
	1. Affiche : le conte et la fable.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux textes très contrastés

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Quatre textes ; deux indices


Trace écrite / bilan : Affiche : le conte fait rêver, la fable fait réfléchir.


SÉANCE 2 / 5 — La morale
	Objectif
	Comprendre et formuler une morale.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Fables ; annexe 1 ex. 4-6
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce que l'histoire veut me dire
collectif
	22'
	1. Projection 2 : la morale.
1. UNE FABLE RACONTE UNE PETITE HISTOIRE.
1. MAIS ELLE NE PARLE PAS QUE DE CETTE HISTOIRE.
1. ELLE PARLE DE TOUT LE MONDE.
1. C'EST L'IDÉE LA PLUS DIFFICILE, ET LA PLUS IMPORTANTE.
1. Une fable où un renard trompe un corbeau ne parle pas que des renards.
1. ELLE PARLE DE CEUX QUI FLATTENT POUR OBTENIR QUELQUE CHOSE.
1. ET ON EN CONNAÎT TOUS.
1. LA MORALE, C'EST CETTE LEÇON. Elle tient en une phrase.
1. PARFOIS ELLE EST ÉCRITE, à la fin. On peut la lire.
1. PARFOIS ELLE N'EST PAS ÉCRITE. Il faut la trouver.
1. COMMENT JE TROUVE LA MORALE, en trois questions :
1. 1. QUI S'EST FAIT AVOIR, ET POURQUOI ?
1. 2. QU'EST-CE QU'IL AURAIT DÛ FAIRE ?
1. 3. QU'EST-CE QUE ÇA M'APPREND POUR MOI ?
1. LA TROISIÈME QUESTION EST CELLE QUI DONNE LA MORALE.
1. ET ON L'ÉCRIT AVEC SES PROPRES MOTS.
1. « Il ne faut pas croire quelqu'un qui nous dit qu'on est formidable pour avoir quelque chose. »
1. C'EST UNE MORALE. Elle n'a pas besoin d'être élégante.
1. ELLE DOIT ÊTRE JUSTE, ET ELLE DOIT SERVIR.
1. ATTENTION : PLUSIEURS MORALES PEUVENT ÊTRE JUSTES POUR LA MÊME FABLE.
1. Ça surprend, et c'est vrai.
1. Ce qui compte, c'est de pouvoir montrer dans le texte ce qui l'appuie.
1. LA MORALE DOIT S'APPUYER SUR L'HISTOIRE. Sinon, c'est une opinion.

	On cherche
groupes
	13'
	1. Deux fables. Pour chacune, on répond aux trois questions.
1. PUIS CHAQUE GROUPE PROPOSE UNE MORALE, avec ses mots.
1. ET ON COMPARE : les formulations sont différentes, et plusieurs sont justes.

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : mes trois questions.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Morale à choisir parmi trois

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Morale à formuler ; justifier par le texte


Trace écrite / bilan : Affiche : mes trois questions pour trouver la morale.


SÉANCE 3 / 5 — Ce que représentent les animaux
	Objectif
	Comprendre la valeur symbolique des personnages.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Fables ; images ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le renard n'est pas un vrai renard
collectif
	22'
	1. DANS LES FABLES, LES MÊMES ANIMAUX REVIENNENT TOUT LE TEMPS.
1. Et à chaque fois, ils ont le même caractère.
1. LE RENARD est rusé, malin, un peu tricheur.
1. LE LOUP est fort et il abuse de sa force.
1. L'AGNEAU et LA SOURIS sont petits et faibles.
1. LE LION est le roi : il commande.
1. LE CORBEAU se laisse facilement flatter.
1. LA FOURMI travaille beaucoup. LA CIGALE chante et ne prévoit pas.
1. MA GRANDE DÉCOUVERTE :
1. LE RENARD DE LA FABLE N'EST PAS UN VRAI RENARD.
1. Les vrais renards ne parlent pas et ne trompent personne exprès.
1. LE RENARD DE LA FABLE REPRÉSENTE UNE PERSONNE RUSÉE.
1. L'ANIMAL REMPLACE UNE PERSONNE.
1. POURQUOI ON UTILISE DES ANIMAUX, et c'est intéressant :
1. PARCE QUE PERSONNE NE SE SENT VISÉ.
1. Si on disait « il était une fois un homme méchant », quelqu'un pourrait se fâcher.
1. Avec un loup, personne ne proteste. Et pourtant on a compris.
1. L'ANIMAL PERMET DE DIRE LES CHOSES SANS ACCUSER PERSONNE.
1. Et une deuxième raison : ON RECONNAÎT TOUT DE SUITE LE CARACTÈRE.
1. Dès qu'on dit « le loup », on sait à quoi s'attendre.
1. PAS BESOIN DE LE DÉCRIRE. C'est pour ça que les fables sont si courtes.
1. PRÉCAUTION : on parle des animaux des fables, jamais des camarades.
1. ON NE DIT JAMAIS QU'UN ÉLÈVE EST « LE RENARD » OU « LE LOUP ».

	On associe
groupes
	13'
	1. Chaque groupe associe six animaux à leur caractère.
1. PUIS ON VÉRIFIE DANS LES FABLES LUES : est-ce que ça marche ?
1. Et on cherche : quel animal pour quelqu'un de courageux ? de peureux ?

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : les animaux des fables.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Quatre animaux ; images

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Six animaux ; justifier par une fable


Trace écrite / bilan : Affiche : l'animal remplace une personne.


SÉANCE 4 / 5 — Est-ce qu'on est d'accord
	Objectif
	Discuter d'une morale.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Fables ; bâton de parole ; annexe 2 ex. 4-6
1. Projection 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	On a le droit de discuter une morale
collectif
	22'
	1. Projection 3 : est-ce qu'on est d'accord ?
1. UNE MORALE N'EST PAS UNE RÈGLE DE LA CLASSE.
1. Ce n'est pas quelque chose qu'on doit obéir.
1. C'EST QUELQUE CHOSE À QUOI ON PEUT RÉFLÉCHIR.
1. ET ON A LE DROIT DE NE PAS ÊTRE COMPLÈTEMENT D'ACCORD.
1. C'EST TRÈS IMPORTANT, ET ÇA SURPREND LES ÉLÈVES.
1. Ils croient qu'une morale, c'est forcément vrai.
1. ON PREND UN EXEMPLE : « il ne faut jamais faire confiance ».
1. Est-ce qu'on est d'accord ? Est-ce qu'il ne faut JAMAIS faire confiance ?
1. LA CLASSE SE PARTAGE. Et c'est très bien.
1. Certains disent : si on ne fait jamais confiance, on n'a pas d'amis.
1. D'autres disent : il faut se méfier de ceux qui veulent quelque chose.
1. LES DEUX ONT DES ARGUMENTS. Et c'est ça, réfléchir.
1. MA RÈGLE POUR DISCUTER :
1. JE DIS CE QUE JE PENSE, ET JE DIS POURQUOI.
1. « Je ne suis pas d'accord PARCE QUE… »
1. LE « PARCE QUE » EST OBLIGATOIRE.
1. Sans lui, ce n'est pas un argument, c'est juste un avis.
1. ET J'ÉCOUTE CE QUE DISENT LES AUTRES.
1. JE PEUX CHANGER D'AVIS. Ce n'est pas perdre.
1. CHANGER D'AVIS PARCE QU'ON A ENTENDU UN BON ARGUMENT,
1. C'EST EXACTEMENT CE QU'ON VEUT.
1. ET ON PEUT NE PAS ÊTRE D'ACCORD À LA FIN. C'est permis aussi.
1. PRÉCAUTION : on parle des personnages, pas de ce qui se passe dans la classe.

	On discute
collectif
	13'
	1. Discussion avec le bâton de parole, sur une morale.
1. PERSONNE N'EST OBLIGÉ DE PARLER.
1. Et on note sur une affiche les arguments des deux côtés.
1. LES DEUX COLONNES RESTENT AFFICHÉES. Aucune n'est barrée.

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : discuter une morale.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Donner son avis ; un argument

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Argumenter ; répondre à un argument


Trace écrite / bilan : Affiche : je dis ce que je pense et je dis pourquoi.


SÉANCE 5 / 5 — Bilan et évaluation
	Objectif
	Évaluer les acquis de la période.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Fable courte ; sujet ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Révision
collectif
	12'
	1. On relit les affiches et on reprend une fable connue.
1. Les trois questions, les animaux, la morale.

	Évaluation
individuel
	23'
	1. Sur une fable courte, lue à voix haute par l'adulte deux fois :
1. Dire si c'est une fable et pourquoi.
1. Dire qui s'est fait avoir et pourquoi.
1. Écrire la morale avec ses mots.
1. Dire ce que représente un des animaux.
1. Dire si on est d'accord avec la morale, et pourquoi.
1. LA FABLE EST LUE PAR L'ADULTE. Deux fois. Toujours.

	Bilan
collectif
	10'
	1. Reprise. Et les phrases de la période :
1. LE CONTE FAIT RÊVER. LA FABLE FAIT RÉFLÉCHIR.
1. L'ANIMAL REMPLACE UNE PERSONNE.
1. JE DIS CE QUE JE PENSE ET JE DIS POURQUOI.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Morale à choisir ; deux questions

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Morale à formuler ; argumenter


Trace écrite / bilan : Évaluation ; les affiches de la fable.


ANNEXE 1 — La fable et la morale  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
LE CONTE ET LA FABLE
	LE CONTE
	LA FABLE

	long
	TRÈS COURT — quelques lignes

	beaucoup de descriptions
	presque pas de description

	des rois, des fées, des ogres
	presque toujours DES ANIMAUX

	ça finit bien
	ça ne finit pas toujours bien

	pas de leçon
	IL Y A UNE LEÇON : LA MORALE


 
MA PHRASE
1. LE CONTE VEUT ME FAIRE RÊVER.
1. LA FABLE VEUT ME FAIRE RÉFLÉCHIR.
CE QUI ME SURPREND
1. UNE FABLE NE FINIT PAS TOUJOURS BIEN.
1. Souvent, quelqu'un se fait avoir. ET ÇA RESTE COMME ÇA.
POURQUOI
1. Parce que la fable montre CE QUI ARRIVE VRAIMENT.
1. Pas ce qu'on VOUDRAIT qui arrive.
1. C'EST POUR ÇA QU'ELLE FAIT RÉFLÉCHIR.
MA RÈGLE DE LECTURE
1. JE RELIS TOUJOURS UNE FABLE.
1. Elle est courte, mais elle est DENSE.
1. Une seule lecture ne suffit JAMAIS.
Ex. 4 — LA MORALE
1. C'EST LA LEÇON. Elle tient en UNE PHRASE.
1. Parfois elle est ÉCRITE à la fin. Je peux la lire.
1. Parfois elle N'EST PAS ÉCRITE. Je dois la trouver.
MON IDÉE LA PLUS DIFFICILE
1. UNE FABLE NE PARLE PAS QUE DE SON HISTOIRE.
1. ELLE PARLE DE TOUT LE MONDE.
1. Une fable où un renard trompe un corbeau
1. parle de CEUX QUI FLATTENT POUR OBTENIR QUELQUE CHOSE.
Ex. 5 — MES TROIS QUESTIONS
	N°
	Ma question

	1
	QUI S'EST FAIT AVOIR, ET POURQUOI ?

	2
	QU'EST-CE QU'IL AURAIT DÛ FAIRE ?

	3
	QU'EST-CE QUE ÇA M'APPREND POUR MOI ?


 
1. LA TROISIÈME QUESTION DONNE LA MORALE.
J'ÉCRIS AVEC MES MOTS
1. « Il ne faut pas croire quelqu'un qui nous dit qu'on est formidable pour avoir quelque chose. »
1. C'EST UNE MORALE.
1. Elle n'a pas besoin d'être ÉLÉGANTE.
1. Elle doit être JUSTE, et elle doit SERVIR.
Ex. 6 — ATTENTION
1. PLUSIEURS MORALES PEUVENT ÊTRE JUSTES POUR LA MÊME FABLE.
1. Ce qui compte : POUVOIR MONTRER DANS LE TEXTE CE QUI L'APPUIE.
1. LA MORALE DOIT S'APPUYER SUR L'HISTOIRE.
1. Sinon, c'est juste UNE OPINION.


ANNEXE 2 — Les animaux et la discussion  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
LES ANIMAUX DES FABLES
	L'animal
	Son caractère

	LE RENARD
	rusé, malin, un peu tricheur

	LE LOUP
	fort, et il abuse de sa force

	L'AGNEAU · LA SOURIS
	petits et faibles

	LE LION
	le roi : il commande

	LE CORBEAU
	il se laisse flatter

	LA FOURMI
	elle travaille beaucoup

	LA CIGALE
	elle chante et ne prévoit pas


 
MA GRANDE DÉCOUVERTE
1. LE RENARD DE LA FABLE N'EST PAS UN VRAI RENARD.
1. Les vrais renards ne parlent pas et ne trompent personne exprès.
1. IL REPRÉSENTE UNE PERSONNE RUSÉE.
1. L'ANIMAL REMPLACE UNE PERSONNE.
POURQUOI ON UTILISE DES ANIMAUX
	Ma raison
	Pourquoi

	PERSONNE NE SE SENT VISÉ
	avec un loup, personne ne proteste

	ON RECONNAÎT TOUT DE SUITE LE CARACTÈRE
	dès qu'on dit « le loup », on sait


 
1. PAS BESOIN DE LE DÉCRIRE.
1. C'est pour ça que LES FABLES SONT SI COURTES.
MA PRÉCAUTION
1. Je parle des ANIMAUX DES FABLES.
1. JAMAIS de mes camarades.
1. On ne dit JAMAIS qu'un élève est « le renard » ou « le loup ».
Ex. 4 — UNE MORALE N'EST PAS UNE RÈGLE
1. Ce n'est pas quelque chose que je dois OBÉIR.
1. C'est quelque chose à quoi JE PEUX RÉFLÉCHIR.
1. ET J'AI LE DROIT DE NE PAS ÊTRE COMPLÈTEMENT D'ACCORD.
MON EXEMPLE
1. « Il ne faut jamais faire confiance. »
1. Est-ce qu'il ne faut JAMAIS faire confiance ?
	Je suis d'accord parce que…
	Je ne suis pas d'accord parce que…

	il faut se méfier de ceux qui veulent quelque chose
	si on ne fait jamais confiance, on n'a pas d'amis


 
1. LES DEUX ONT DES ARGUMENTS. ET C'EST ÇA, RÉFLÉCHIR.
Ex. 5 — MA RÈGLE POUR DISCUTER
1. JE DIS CE QUE JE PENSE, ET JE DIS POURQUOI.
1. « Je ne suis pas d'accord PARCE QUE… »
1. LE « PARCE QUE » EST OBLIGATOIRE.
1. Sans lui, ce n'est pas un argument. C'est juste un avis.
Ex. 6 — JE PEUX CHANGER D'AVIS
1. CE N'EST PAS PERDRE.
1. Changer d'avis parce qu'on a entendu un bon argument,
1. C'EST EXACTEMENT CE QU'ON VEUT.
ET ON PEUT NE PAS ÊTRE D'ACCORD À LA FIN
1. C'est permis aussi.


ANNEXE 3 — Mon bilan sur les fables  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MES TROIS PHRASES DE LA PÉRIODE
1. LE CONTE FAIT RÊVER. LA FABLE FAIT RÉFLÉCHIR.
1. L'ANIMAL REMPLACE UNE PERSONNE.
1. JE DIS CE QUE JE PENSE ET JE DIS POURQUOI.
Ex. 4 — MON BILAN
	Je sais…
	☺
	☹

	reconnaître une fable
	
	

	dire ce qui la distingue d'un conte
	
	

	dire ce qu'est une morale
	
	

	utiliser mes trois questions
	
	

	écrire une morale avec mes mots
	
	

	dire ce que représente un animal
	
	

	dire pourquoi on utilise des animaux
	
	

	donner mon avis avec un « parce que »
	
	

	écouter un argument différent du mien
	
	


 
Ex. 5 — MA FABLE PRÉFÉRÉE
1. ………
1. Sa morale, avec mes mots : ………
Ex. 6 — UNE MORALE AVEC LAQUELLE JE NE SUIS PAS TOUT À FAIT D'ACCORD
1. ………
1. Parce que : ………


ANNEXE 4 — Précautions et notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
PRÉCAUTIONS
1. CHOISIR DES FABLES ADAPTÉES : versions simplifiées ou réécrites pour le CE1.
1. Le texte original en vers est hors de portée d'un CE1 en lecture autonome.
1. ÉCARTER LES FABLES TROP CRUELLES (l'agneau dévoré, les fables où le faible meurt).
1. NE JAMAIS ASSOCIER UN ÉLÈVE À UN ANIMAL DE FABLE. Jamais, même en plaisantant.
1. NE PAS UTILISER LES FABLES POUR COMMENTER LE COMPORTEMENT D'UN ÉLÈVE.
1. C'est l'usage le plus tentant, et le plus destructeur. La fable devient alors une punition déguisée.
1. La discussion porte sur les personnages, jamais sur des situations de la classe.
1. Personne n'est obligé de parler dans la discussion.
LA LECTURE
1. RELIRE SYSTÉMATIQUEMENT. Une fable est courte et dense : une lecture ne suffit jamais.
1. LA COMPARAISON AVEC LE CONTE réactive la période 2 et structure la découverte.
1. « LE CONTE FAIT RÊVER, LA FABLE FAIT RÉFLÉCHIR » : formulation efficace.
1. LA FIN QUI N'ARRANGE RIEN surprend beaucoup et mérite d'être explicitée :
1. la fable montre ce qui arrive, pas ce qu'on voudrait. C'est ce qui la rend utile.
LA MORALE
1. LA GÉNÉRALISATION (« ça parle de tout le monde ») est l'obstacle central.
1. Les CE1 restent volontiers au niveau de l'anecdote. Les trois questions les font sortir.
1. LA TROISIÈME QUESTION (« qu'est-ce que ça m'apprend ? ») produit la morale.
1. ACCEPTER LES FORMULATIONS MALADROITES : la justesse compte, pas l'élégance.
1. PLUSIEURS MORALES JUSTES POUR UNE FABLE : le dire évite la chasse à la bonne réponse.
1. EXIGER L'APPUI SUR LE TEXTE : c'est ce qui distingue une morale d'une opinion.
LES ANIMAUX
1. LA VALEUR SYMBOLIQUE est un contenu difficile, mais accessible au CE1 par la répétition :
1. c'est parce que les mêmes animaux reviennent avec le même caractère que le code se lit.
1. « L'ANIMAL REMPLACE UNE PERSONNE » est la formulation la plus claire.
1. LES DEUX RAISONS (personne ne se sent visé, on reconnaît tout de suite) sont justes et parlantes.
1. La seconde explique la brièveté de la fable : lien à faire avec la première séance.
LA DISCUSSION
1. « ON A LE DROIT DE DISCUTER UNE MORALE » : contenu essentiel et rarement enseigné.
1. Les élèves croient qu'une morale est nécessairement vraie. La séance les en libère.
1. LE « PARCE QUE » OBLIGATOIRE est la règle qui construit l'argumentation.
1. « CHANGER D'AVIS N'EST PAS PERDRE » : à dire, et à valoriser quand cela arrive.
1. LES DEUX COLONNES RESTENT AFFICHÉES, aucune n'est barrée. Le désaccord est acceptable.
1. C'est la première vraie discussion argumentée de l'année. Elle prépare l'EMC.
Pour une classe CE1/CE2 ou CE1/CE2/CM1
1. LA FABLE EST AU PROGRAMME DES TROIS NIVEAUX EN PÉRIODE 3. L'alignement est total.
1. LA LECTURE À VOIX HAUTE SE FAIT EN COLLECTIF COMPLET.
1. La fable est courte : tout le monde peut l'entendre en entier, plusieurs fois.
1. LES TROIS QUESTIONS sont communes aux trois niveaux.
1. LA VALEUR SYMBOLIQUE DES ANIMAUX est un contenu commun, sans adaptation.
1. LA DISCUSSION SUR LA MORALE est le meilleur moment multi-niveaux de la période :
1. les CM1 apportent des nuances que les CE1 reprennent, et les CE1 posent des questions naïves très utiles.
1. Ce qui diffère : le CE1 formule la morale avec ses mots ; le CE2 la compare à d'autres fables ; le CM1 interroge la morale et sa validité.


ANNEXE 5 — Projection 1 — Ce qu'est une fable  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
LE CONTE ET LA FABLE
	LE CONTE
	LA FABLE

	long
	TRÈS COURT

	des rois, des fées
	presque toujours DES ANIMAUX

	ça finit bien
	ça ne finit pas toujours bien

	pas de leçon
	IL Y A UNE MORALE


 
MA PHRASE
LE CONTE FAIT RÊVER
LA FABLE FAIT RÉFLÉCHIR
MA RÈGLE DE LECTURE
JE RELIS TOUJOURS UNE FABLE
Une seule lecture ne suffit jamais


ANNEXE 6 — Projection 2 — La morale  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
MON IDÉE LA PLUS DIFFICILE
UNE FABLE NE PARLE PAS QUE DE SON HISTOIRE
ELLE PARLE DE TOUT LE MONDE
MES TROIS QUESTIONS
	N°
	Ma question

	1
	QUI S'EST FAIT AVOIR, ET POURQUOI ?

	2
	QU'EST-CE QU'IL AURAIT DÛ FAIRE ?

	3
	QU'EST-CE QUE ÇA M'APPREND POUR MOI ?


 
LA TROISIÈME DONNE LA MORALE
Elle n'a pas besoin d'être élégante
ELLE DOIT ÊTRE JUSTE, ET ELLE DOIT SERVIR


ANNEXE 7 — Projection 3 — Est-ce qu'on est d'accord ?  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
UNE MORALE N'EST PAS UNE RÈGLE
C'est quelque chose à quoi JE PEUX RÉFLÉCHIR
J'AI LE DROIT DE NE PAS ÊTRE D'ACCORD
MA RÈGLE POUR DISCUTER
JE DIS CE QUE JE PENSE
ET JE DIS POURQUOI
LE « PARCE QUE » EST OBLIGATOIRE
JE PEUX CHANGER D'AVIS
CE N'EST PAS PERDRE
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